
Po l i t ique 3
Vendredi 30 Juin 2017

UNmois après la fin du Dia-logue politique initié par leprésident Ali Bongo On-dimba, la mise en place duComité de suivi des Actesissus de ces assises est tou-jours attendue. Jusqu'à cejour, les propositionsconsensuelles formuléespar les deux parties (majo-rité et opposition) n'ont pasencore fait l'objet d'un exa-men par le Parlement. D'au-cuns se souviendront queles participants à ce Dia-logue, avaient fait la pro-messe de s'engager au suiviet évaluation des résolu-

tions du Dialogue politiqueau terme des travaux.Aujourd’hui, beaucoupd’observateurs s’interro-gent sur la profondeur decet engagement. A quanddonc la mise en place du Co-mité de suivi des Actes ? Se-ront-ils pris en compteaprès adoption par le Parle-ment ? Autant d’interroga-tions qui suscitent encorebeaucoup de débats au seinde la population qui, à cejour, ne se contente que descompte-rendus des travauxfaits isolément par quelquesparticipants à ce forum.Rappelons, à toutes finsutiles, que le Dialogue initiépar Ali Bongo Ondimba s’esttenu au stade d’Angondjé endeux phases (citoyenne etpolitique) durant près dedeux mois. Dans un

contexte particulier caracté-risé par la contestation desrésultats électoraux et desviolences qui ont suivi, lesassises initiées par le chefde l’Etat visaient un certainnombre d’objectifs précis. Ils’agissait, entre autres, deconsolider les valeurs dé-mocratiques et républi-caines de paix, d’uniténationale et de respect de ladignité humaine. Mais éga-lement l’apaisement destensions socio-politiques, lerenforcement de l’Etat dedroit, la régénération desconditions du vivre-ensem-ble, etc.De ce point de vue, unegrande partie de la classepolitique aura fait montrede beaucoup de volontépour suivre la voie tracéepar l'initiateur de ces pour-

parlers, à en juger par lenombre de participants à ceDialogue. Les acteurs poli-tiques de la majorité, toutcomme ceux d’une frangede l’opposition, y ont prispart avec pour ambitionprincipale : apporter des so-lutions définitives aux pro-blèmes relatifs àl’organisation des électionspolitiques au Gabon.C’est fort de cela que, consti-tuées en Comité ad hoc pa-ritaire en charge del’organisation du Dialoguepolitique, les deux partiesont arrêté ensemble un cer-tain nombre de théma-tiques. Quatre principalesproblématiques ont ainsiconstitué la base de ces tra-vaux, notamment, la ré-forme des institutions, laréforme électorale, la mo-

A quand la mise en place du Comité de suivi des Actes ?
Un mois après le Dialogue politique d’Angondjé
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LE président de Démocratie nouvelle (DN),René Ndemezo'Obiang, a échangé, hier, avecles jeunes de la ligue patriotique de son partipolitique. Sur invitation du secrétaire natio-nal dudit organe, Ghislain Ngui Nze, l'anciendéputé de Bitam a édifié les siens sur les ré-solutions issues du Dialogue politique tenu àAngondjé à l'initiative du président Ali BongoOndimba.Répondant aux questions des uns et des au-tres sur l’application de ces Actes, l’orateur aestimé qu’il faut laisser le temps au chef del’Etat de travailler en toute "sérénité". Le pré-sident de DN a tenu à rassurer les siens. Jesouhaite, a-t-il dit, "qu’on laisse assez de temps
au président de la République pour analyser
toutes ces questions qui sont très importantes.
La balle est dans le camp du chef de l’Etat".

Sur la question relative à la formation d’unnouveau gouvernement qui devait intervenirau lendemain du forum d’Angondjé, RenéNdemezo'Obiang a insisté. "Donnons le temps
au président de la République de bien travail-
ler sa copie pour éviter des erreurs de casting",a indiqué l'un des co-vice-présidents pourl’opposition au Dialogue. Aussi, a-t-il ajouté

René Ndemezo’o Obiang : ‘’Je souhaite qu’on laisse assez de temps au chef de l’Etat pour analyser toutes ces questions’’
MAM
Libreville/Gabon

LES élus locaux de la com-mune de Libreville se sontréunis hier, à la mairie cen-trale de la capitale, dans lecadre de la session ordinairedu conseil municipal de la-dite commune. C'est la prési-dente du conseil,Rose-Christiane Ossouka Ra-ponda, qui a présidé ces as-sises, en présence dugouverneur de la province del'Estuaire, Diderot MoutsingaKebila, et des représentantsdes ministères de tutelle (In-térieur et Budget).Dans un huis-clos total, les-dits travaux ont essentielle-ment porté sur l'examen ducompte administratif et degestion de la  commune deLibreville pour l'exercice2016. Avec, en toile de fond,le projet de délibération por-tant examen et adoptiondudit compte. Les membres du conseil (or-gane délibérant) ont ainsiexaminé, point par point, lagestion du budget exécuté en2016, par le maire de Libre-

L'examen du compte administratif à l'ordre du jour
Session ordinaire du conseil municipal de Libreville
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dernisation de la vie pu-blique, et la consolidation dela paix et de la cohésion na-tionale.Dès lors, on peut compren-dre l'impatience des Gabo-nais, qui se demandentquand va-t-on commencer àdonner suite aux Actes du

Dialogue. Toutefois, il y a lieu de rap-peler l'engagement solennelpris par le président AliBongo Ondimba, initiateurde cette grande rencontre, àfaire aboutir ses résolutions.Ce qui est de nature à rassu-rer les uns et les autres.

Quelques membres du bureau du Dialogue politique
lors de la remise du rapport final au chef de l'Etat.
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que le gouvernement qui devra être mis enplace est un sujet assez complexe. Car, selonle président de DN, la question de la prise encompte de l’opposition a été évoquée. "Nous,a-t-il précisé, avons pensé que l’opposition qui
était au Dialogue soit présente au gouverne-
ment’’. Et, de relever que "si l’opposition n’est
pas présente, cela peut poser problème".Par ailleurs, le leader de DN a invité les jeunesà se préparer pour l’essentiel, c’est-à-dire, in-vestir le terrain en ayant à l’esprit les Législa-tives à venir. En outre, il s’est indigné contreles agissements de certains membres de la

Coalition pour la nouvelle République (CPNR)constituée autour de Jean Ping. Non sans réi-térer que le débat n’est plus sur la Présiden-tielle d’août dernier, René Ndemezo'Obiang aégalement fustigé l’acte posé par l’ancien can-didat à la p^résidentielle d'août 2016 Roland-Désiré Aba’a Minko. Il n’a pas manqué d'y voirune forme de manipulation. "Que ceux qui en-
couragent Aba’a Minko fassent preuve de gran-
deur. Où est la fameuse coalition ? Il faut qu’on
arrête de jouer à cette stratégie qui consiste à
envoyer les enfants des autres et conserver les
siens au chaud", a martelé le président de DN.

Le président de DN a invité les jeunes à
investir le terrain.
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ville, en sa qualité de prési-dent de ce conseil municipal.Lequel budget, rappelons-le,s’élevait à un montant devingt-six milliards sept centquatre-vint-cinq millionscinq cent vingt-cinq mille sixcent quatre-vingt-sept (26785 525 687) F CFA.Des fonds qui, à en croirel'édile de Libreville dans sonmot d'ouverture des travaux,
«ont été exécutés dans le strict
respect des textes et procé-
dures régissant la gestion des
finances publiques». Et aussi,a-t-elle indiqué, «au regard
des contraintes de divers or-
dres, notamment exogènes,
auxquelles nous avons été

confrontés». Dans tous les cas, les conseil-lers municipaux ont été invi-tés à examiner le compte del'ordonnateur au titre del'exercice 2016, mis en paral-lèle avec le compte du ''comp-
table municipal assignataire''.Aussi, comme leur a suggéréRose-Christiane Ossouka Ra-ponda, devraient-ils prendreactivement part ''aux travaux
de la Commission technique
permanente des Affaires éco-
nomiques, des Finances et des
Marchés'' qui, selon elle, de-vraient permettre à ces éluslocaux d'aller plus en profon-deur dans cet examen. Nousy reviendrons.

Les conseillers municipaux, peu avant l'entame des
travaux.
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